
 

 

 

Treize-Vents est situé à l’est du département en bordure des Deux-Sèvres sur la rive 

droite de la Sèvre Nantaise qui la baigne sur plus de 13 km. 

Le calme de ses espaces verts, les sentiers pédestres en pleine harmonie avec la zone 

industrielle, le dynamisme associatif, l’agriculture en plein essor, l’emplacement 

géographique près de l’autoroute contribuent à l’équilibre économique et social de la 

commune. 

L’origine du nom de Treize-Vents, du moins celle qui est la plus répandue et la plus 

poétique mérite d’être contée. Au moyen-âge, la région était surtout peuplée de 

travailleurs de la terre, souvent des métayers au service du château ou du prieuré. La 

redevance en nature versée annuellement par le paysan s’appelait alors la dîme, soit 

la dixième partie de la récolte de seigle et autres produits de la terre. La mesure 

utilisée pour cette redevance s’appelait van, petite corbeille d’osier et de paille 

tressée. Et ici, à Treize-Vents, peut-être parce que les paysans étaient plus pauvres, 

peut-être parce que le clergé et la noblesse étaient moins exigeants, la part de la 

récolte versée au propriétaire n’était pas d’une mesure sur dix mais d’une mesure sur 

treize, soit treize vans. 

La superficie de la commune est de 1900 ha pour une altitude moyenne entre 175 et 

185 m. 

 



 

L’Église  
 

La première église de Treize-Vents est 
dépendante du prieuré tout proche. Un 
document daté de 1065 fait de l’église « 
tredecim-ventis » ; de style roman, dont 
on devine encore le cœur, le transept et la 
nef. Ce bâtiment échappa à la destruction 
des guerres de religion en 1570, car 
curieusement sous la protection du chef 
des calviniste « Eschallard de la Boulaie » 
qui empêche l’incendie de l’église car elle 
abritait le caveau de ses ancêtres. 
La première pierre de l’église actuelle fut 
bénite le 9 février 1858, et la prise de 
possession du nouvel édifice se fait le 15 
septembre 1859, par l’abbé Jean – 
Constant Piveteau, curé de Treize – Vents, 
et place l’église sous la protection de « 
Notre Dame de l’Assomption ». L’église est 
à une seule nef avec un transept formant 
une croix latine. 
C’est aussi 23 croix et calvaires qui sont 
implantés sur le territoire de Treize – 
Vents. 

 


